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PETITES ANNONCES

Immobilier
16456 — Vd ter1 3000m2 
pieds ds l’eau à 350M avc TF à 
Glass.062 625 529

16480 — Terrain A.V avec T.F 
70 millions au Haut de Gué-Gué. 
Tel: 065 29 92 49

16481 — Vd ter1 clôt 500m2 à la 
Sablière 40M.062 120 348

Emploi offre
16422 — Particulier cherche 
ménagère à domicile ou nounou 
(possibilité de logement). Tél: 
077 17 83 68

Emploi demande
16453 — Dame gabonaise hbt 
Okala cherche emploi ménagère. 
077 92 70 56

AVIS DE DÉCÈS
PAUL BIYOGHE MBA ET FAMILLE

Très affligés, ont la profonde douleur 
d’informer parents, amis, connais-
sances et alliés du décès de M. Jean 
MINKO M’OBAME, de IBOUNDJI 
par Cocobeach, leur frère, beau-frère 
et oncle.
Le programme des obsèques sera com-
muniqué ultérieurement.� 16452

 

Les clans Ndingui, Badoumbi, 
Bagondzi, les familles Mbina Michel, 
Ngoma Moussavou Laurent, Binet, 
Dougandaga Jean de dieu Douglas, 
Maganga Théophile informent les 
parents, amis et connaissances, le décès 
survenu le 12 juin 2021 au CHUL, de 
Mme Mboumba Nyama Jeanne 
Félicité épse Mbina. La sortie du corps 
a lieu le jeudi 1er Juillet et exposé de 11 
à 12h à Casepga. L’inhumation se fera 

le vendredi 2 Juillet au cimetière de Mindoubé.� 16457 

27 Juin 2003 - 27 Juin 2021. 
18 ans déjà, feu YALIS Ferdinand a été 
rappelé à Dieu.
Que tous ceux qui l’ont connu et aimé, 
aient une pensée pieuse en ce jour 
d’anniversaire. 
Ta famille.� 16463

 

Les familles GUIMBI GUISSASSAKOU 
Antoine, NZIENGUI Jean Benoît, 
NDOUGA Jean, MBOUNGANA 
Joseph, GUIMBI KOUMBA Albe, 
GUIMBI MOUSSOGOU Berthe, 
PEMBA Madeleine, BOUITY Perrine, 
MA VIOGA Juliette, MOUSSAVOU 
Christiane, MIHINDOU MIHINDOU 
Landry Calvin, MFOURI Pierre, feu 
NDOUGA Jean, feu BOULINGUI 
Pierre, feu MBINA Paul, feu MOUSSA 

VOU Henri, feu MOUSSA VOU Marcel, ont la profonde dou-
leur d’annoncer le décès de leur mère, sœur et belle-mère 
madame MOUDEMBI Joséphine veuve GUIMBI Albert, 
survenu le 20/06/2021 à Ntoum. 
Programme des obsèques : 
- Vendredi 02/07/2021 à 12h : sortie du corps de SAAF et 
exposition, 14h : transfert du corps à Ntoum. 
- Samedi 03/07/2021 à 10h : inhumation au cimetière munici-
pal de Ntoum.� 16465 

Les  enfants  de feue BOUYE 
Denise Emma, feu ABOGOURIN 
MOUTAIROU ains i  que  les 
e n f a n t s  e t  p e t i t s - e n f a n t s 
ONDIAS SOUNA, ont l ’ immense 
douleur d’annoncer le décès de 
leur f i l le,  mère et  grand-mère 
AVA N D J E  M O U TA I R O U 
MIREILLE ,  survenu le 13 Juin 
2021 en France des suites d’une 
longue maladie.  *

A cet effet,  le programme des obsèques se décline 
ainsi qu’il  suit :
-  Mercredi 30 Juin 2021 à partir de 11h :  Sortie du 
corps, exposition et veillée au domicile familial sis 
au quartier Akanda. 
-  Jeudi 1er Juillet 2021 10h :  Hommage funéraire, 
levée du corps suivie de l’ inhumation sur le terrain 
familial à Akanda

Pour tout renseignement supplémentaire,  veuillez 
contacter le 062 49 36 08/066 25 59 39.� 16466 

Les familles : Madame KAMBISSI 
Juliette, Monsieur LOKO Pierre, 
Madame MALAMBA Catherine, 
Madame Alice LAMOU, Monsieur 
Claude DOVI, Monsieur TCHIMINA 
Nestor, Monsieur ANGUILET Jean 
Jacques, Monsieur IBABA Alioune, les 
clans KOUKONGO, BAYENDJI et 
alliés, enfants et petits-enfants 
annoncent aux parents, amis et 
connaissances le décès de leur fils, 

frère, père, oncle et grand-père, M. Jean Pierre MAVOUNGOU, 
survenu le Dimanche 20/06/2021 à Libreville des suites d’une 
affection médicale. 
Le programme des obsèques fera l’objet d’un communiqué 
ultérieur.� 16491

AVIS
AMBASSADE DU JAPON AU GABON

AVIS DE RECRUTEMENT

L’Ambassade du Japon au Gabon recrute un employé local (en 
charge des affaires politiques et économiques). 

1. Profil Requis: 
• Etre trilingue ou bilingue : français, portugais et/ou espa-
gnol (écrit et parlé). 
(* Avoir une bonne méthode d’organisation de l’information 
publique prompte en utilisant la langue requise.) 
(* Etre sociable et avoir une bonne relation et communication 
interpersonnelle et interprofessionnelle et savoir travailler en 
équipe en utilisant la langue requise.) 
• Etre de bonne moralité, faire montre de sérieux et d’honnê-
teté dans le travail. 
• Avoir un diplôme universitaire. 
(* II est souhaitable d’avoir des connaissances en politique et 
en économie). 
• Avoir une maîtrise des outils bureautiques courants (Excel 
et Word). 

2. Principales Attributions: 
• Enquête, traduction, analyse, collecte d’informations, etc. sur 
l’actualité politique et économique du Gabon, Guinée équato-
riale et/ou Sao Tomé et Principe et leurs relations avec le Japon 
• Suivi et rapport sur l’actualité politique et économique du 
Gabon, Guinée équatoriale et/ou Sao Tome Principe (régulier 
/ et si nécessaire) 
• Création et mise à jour de matériels de base sur l’actualité 
politique et économique du Gabon, Guinée équatoriale et/ou 
Sao Tomé et Principe. 
• Voyage de mission en Guinée équatoriale et/ou Sao Tome 
Principe 

3. Procédure de recrutement 
• Examen des pièces constructives du dossier, entretien, exa-
men écrit et oral (résumé des informations publiques en 2 
langues utilisées) 
(* La date d’embauche est prévue pour le 1er septembre 2021). 

4. Composition du dossier de candidature 
• CV + photo 
• Copie légalisée du Diplôme 
• Copies certifiées des relevés de notes 
• Extrait de casier judiciaire d’une validité de moins de trois 
(3) mois. 
• Copie de la pièce d’identité en cours de validité
• Lettre de Motivation 
• Permis de travail légal (pour les expatriés) 
Les candidats intéressés par cette offre d’emploi sont priés de 
faire parvenir leurs dossiers à l’adresse suivante; 
Ambassade du Japon, quartier Batterie 4, Boulevard du Bord 
de Mer, B.P. 2259, Libreville, Gabon. 

La date limite de dépôt des candidatures est fixée au vendredi 
30 juillet 2021, délai de Rigueur. (le cachet de la poste faisant 
foi). 
N.B. : Aucune demande de renseignements par voie télé-
phonique ne sera acceptée. De plus, les dossiers soumis ne 
seront pas retournés.� 16438 

Gabon Autosur
Suite aux diverses informations divulguées dans d’autres 
journaux de la place et sur les réseaux sociaux, M. Joseph 
TRIPODI, Administrateur Général de la société GABON 
AUTOSUR, atteste par ce présent communiqué que les articles 
diffusés ne concernent pas l’entreprise Gabon Autosur.
Ces articles sont diffusés à des fins calomnieuses dans le but de 
salir la société et de discréditer les autorités compétentes dont 
elle dépend.� 16470
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Guerre au Tigré : les 
habitants dans la 
crainte permanente 
des soldats 
érythréens 

Jonas OSSOMBEY  (Source AFP)
Libreville/Gabon

L’Éthiopie a voté pour ses premières élections 
législatives depuis 2018 lundi 21 juin. Néan-
moins le scrutin ne s’est 

pas tenu dans un cinquième 
des bureaux de vote, notam-
ment au Tigré. La province 
du Nord subit un conflit 
entre l’ancien pouvoir local 
et le pouvoir fédéral, aidé par 
l’armée érythréenne. Les sol-
dats d’Asmara sont accusés 
de multiples crimes contre 
les civils et leur présence 
inspire désormais la terreur. 
Sur cette ligne de transport, 
les bus arrivant de la capitale 
s’arrêtent à Mèlvé. Par défaut, 
le village s’est transformé en 
terminus car plus loin, les 
Érythréens ont installé un 
barrage. Depuis l’arrivée de 
ces soldats il y a trois mois, 
les Tigréens ne s’en ap-
prochent plus.
« Un jour, les soldats ont 
stoppé le bus, m’ont ordonné 
de descendre, de m’agenouil-
ler et ils m’ont tabassé. Ils ont 
dit que la route était coupée 
maintenant, explique Girmay 
qui est chauffeur de bus sur la 
ligne. Depuis je n’y vais plus 
car j’ai trop peur. Sur la route 
on demande aux collègues 
où sont les soldats. S’ils sont 
trop proches, on rebrousse 
chemin ».
À  Mèlvé, l’inf luence du 
barrage est palpable. La 
peur au ventre, les habi-
tants comme Yahannes 
surveillent constamment 
le comportement des Éry-
thréens. « Quand ils arrivent 
on s’enfuit. Ils rentrent dans 
les maisons et volent tout. 
Avant il y avait beaucoup 
d’activité ici. Mais tout s’est 
arrêté à cause du barrage. 
Les gens fuient vers les camps de déplacés et on 
s’appauvrit jour après jour. Seul le départ de ces 
soldats nous permettra de survivre ».
Plusieurs fois, Addis-Abeba a promis que les Éry-
thréens étaient sur le point de rentrer chez eux. 
Mais sept mois après le début du conflit, ils sont 
toujours bien là.

« Un jour, les 
soldats ont 

stoppé le 
bus, m’ont 
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descendre, 

de m’age-
nouiller et ils 
m’ont tabas-
sé. Ils ont dit 
que la route 

était coupée 
maintenant, 
explique Gir-
may qui est 

chauffeur 
de bus sur la 

ligne.


